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1.
Réveillée en sursaut par un horrible rêve, Rebekah souleva la tête de l’oreiller pour jeter un coup d’œil sur son radio-réveil à affichage digital.
C’était bien sa chance !
Les chiffres rouges clignotaient ; une coupure de courant s’était donc produite durant la nuit. Par voie de conséquence, le mode réveil de l’appareil n’avait pas fonctionné.
Quelle heure pouvait-il bien être ?
A tâtons, elle chercha sa montre sur sa table de chevet et, l’ayant trouvée, poussa un cri strident — avant de se ruer hors du lit.
Dans sa précipitation, elle se cogna l’orteil contre la porte de la salle de bains… ce qui lui arracha un nouveau gémissement.
Décidément, la journée commençait fort mal !
Elle prit sa douche en un temps record, enfila la première robe qui lui tomba sous la main et courut dans la cuisine.
Là, elle versa des croquettes dans le bol de Millie, sa chatte siamoise, et se remplit un verre de jus d’orange. Elle en avala rapidement deux ou trois gorgées puis, attrapant au vol son sac à main, sortit de chez elle.
L’ascenseur la mena au sous-sol, où l’attendait gentiment sa fourgonnette. Elle en fit coulisser la porte, s’installa derrière le volant, mit le contact… et rien ne se passa !
Pitié !
Sa voiture de fonction ne pouvait pas lui jouer un si mauvais tour. Et surtout pas aujourd’hui, alors qu’elle était déjà en retard !
Etait-ce une conspiration ?
Seigneur, que lui réservait donc cette journée ?
Elle hésita : n’était-il pas préférable de se recoucher ?
Ravalant sa frustration, elle quitta la fourgonnette — non sans en refermer bruyamment la porte — et se dirigea vers son coupé sport.
Quelques minutes plus tard, elle filait à vive allure dans les rues de Sydney, vers les halles.
Ce n’était pas vraiment le véhicule approprié pour transporter des fleurs…, se lamenta-t-elle en contemplant ses sièges en cuir souple, couleur havane.
Bah ! c’était écrit : aujourd’hui, elle dérogerait aux règles. Elle choisirait ses différentes bottes de fleurs et les ferait livrer, c’était bien plus raisonnable !
A cette heure matinale, la ville s’éveillait à peine et la circulation était des plus fluides. Des camionnettes de nettoyage aspergeaient les rues à grande eau, éclaboussant les taxis qui emmenaient les hommes d’affaires vers l’aéroport, où ils prendraient le premier vol.
Rebekah appréciait beaucoup ce moment de la journée.
Et pour rien au monde elle n’aurait manqué son rendez-vous avec sa station de radio préférée — qui marchait d’ailleurs à tue-tête, alternant bulletins d’informations et chansons de variétés.
Rien de tel pour vous reconnecter à la réalité du monde, pensait-elle chaque matin.
Bientôt, le soleil se lèverait — et la lumière et la couleur triompheraient des ombres de la nuit.
*  *  *
Rebekah balaya les stands du regard, et ce qu’elle avait craint plus que tout s’avéra : les plus belles fleurs étaient déjà parties !
La barbe ! Voilà ce que lui valait une demi-heure de retard !
Elle s’efforça néanmoins de faire le meilleur choix possible parmi ce qui restait, et une fois sa commande passée, prit le chemin de Floral Art, la boutique de fleurs qu’elle gérait en copropriété avec sa sœur Ana.
Elle était située à Double Bay, un des quartiers les plus en vue de Sydney. Grâce à l’héritage que les deux sœurs avaient fait à la mort de leur mère, elles ne s’étaient pas endettées pour l’acquérir.
Il était 6 h 30 lorsque Rebekah alluma les lumières de la boutique et brancha la cafetière. Tandis que le café coulait, elle mit en marche l’ordinateur et releva son courrier électronique — des commandes pour l’essentiel. Elle consulta ensuite les fax.
Les commandes étaient fort nombreuses, aujourd’hui. Par prudence, elle rappela son fournisseur pour qu’il ajoute quelques bottes à sa livraison. Dans la foulée, elle téléphona au mécanicien le plus proche de chez elle pour qu’il vienne réparer la fourgonnette.
Mmm, le café était délicieux ! se dit-elle en savourant le breuvage sucré et brûlant. Elle avait grandement besoin de caféine, pour affronter cette dure journée !
Elle en était à sa troisième tasse lorsque Ana arriva à son tour.
Voir cette dernière, pour elle, c’était presque comme se regarder dans un miroir : toutes deux avaient la même silhouette élancée et la même longue chevelure blonde.
Ana, âgée de vingt-sept ans, était son aînée de deux ans.
Au-delà de la ressemblance physique, chacune était dotée d’une personnalité propre. Rebekah avait notamment un tempérament plus vif que sa sœur.
Certes, son mariage désastreux avait forgé son caractère : elle s’était découvert dans cette épreuve une force de volonté qu’elle-même n’avait pas soupçonnée.
Cette relation malheureuse avait également fait naître en elle une méfiance tenace à l’égard de la gent masculine.
Elle avait été fiancée pendant un an à Brad Sommerville. Aussi était-ce tout naturellement qu’elle avait accepté sa demande en mariage. Au soir de la cérémonie, ils s’étaient envolés sur une île paradisiaque pour y passer leur lune de miel…
Le bonheur s’était arrêté là et le choc avait été d’autant plus rude que rien ne l’y avait préparée.
Dix heures à peine après avoir échangé des vœux avec un homme qu’elle aimait et qu’elle respectait, celui-ci s’était radicalement métamorphosé.
Au début, elle s’était cru responsable de cette transformation. Sans doute l’avait-elle offensé par une parole ou un geste malheureux…
Hélas ! Aux excès de langage avaient succédé les violences physiques et Rebekah avait alors compris qu’elle n’était nullement en cause. Brad était maladivement jaloux et possessif, telle fut la vérité qui s’imposa à elle.
Il eut tôt fait d’anéantir tout sentiment en elle. Au bout de trois mois d’enfer conjugal, elle fit ses valises et le quitta.
Après le divorce, elle avait repris son nom de jeune fille, s’était acheté un appartement, une chatte siamoise, et s’était jetée à corps perdu dans le travail.
La boutique avait rapidement prospéré et, aujourd’hui, les deux sœurs avaient assis leur réputation. On traversait tout Sydney pour s’offrir leurs compositions florales ! Sur leur site Internet, Rebekah tenait une chronique régulière sur l’art d’agencer les bouquets. Elle projetait un jour prochain d’écrire un livre sur ce thème…
— Bonjour, Ana ! Tu es bien pâle, ce matin. Je parie que tu as eu des nausées…
— Bien vu ! fit Ana avant d’ajouter, jetant un œil sur l’écran : Wouah ! La journée promet d’être chargée !
— Tu sais, Ana, tu devrais écouter Luc et ralentir ton rythme de travail, déclara sentencieusement Rebekah.
— Tu es censée être de mon côté ! lui rappela sa sœur en fronçant les sourcils.
— Justement ! C’est pour ton bien que je plaide la cause de Luc. Et le bien de votre futur enfant !
— Que veux-tu que je fasse toute la journée, dans cette grande maison ? Petros devance le moindre de mes gestes, je ne peux pas prendre la plus petite initiative. D’accord, c’est une perle de domestique, mais…
La sonnerie du téléphone interrompit leur conversation.
Ana décrocha, puis tendit le combiné à sa sœur.
— C’est pour toi ! Le garage Smith & Co…
Le mécanicien informa Rebekah qu’il venait de changer la batterie de sa fourgonnette et qu’il lui enverrait la facture. Elle le remercia et raccrocha.
— Des problèmes ? s’enquit Ana.
— La fourgonnette ne démarrait pas, ce matin.
Rebekah répétait à sa sœur les explications du mécanicien quand le téléphone sonna de nouveau. La journée, pensa-t-elle, venait de commencer…
*  *  *
Comme c’était prévisible, la matinée ne fut pas des plus calmes. Un client particulièrement exigeant eut le don d’exaspérer Rebekah, tandis qu’un autre vint se plaindre pour des frais de livraison qu’il estimait exorbitants.
Vers midi, elle se rendit compte qu’elle avait une faim de loup et que les deux petites barres de céréales qu’elle avait grignotées durant la matinée, loin d’assouvir sa faim, avaient plutôt creusé son appétit.
— Je vais chercher une salade, annonça-t-elle à Ana. Ensuite, tu pourras aller déjeuner.
— Je peux parfaitement manger sur le pouce, comme toi. Achète deux salades, ce sera parfait.
— Non, il n’en est pas question. Une femme enceinte doit se nourrir correctement et prendre le temps de manger tranquillement.
— Arrête de me traiter comme une petite princesse ! Ou je vais finir par devenir insupportable…
A ces mots, les deux sœurs éclatèrent de rire, puis Rebekah dit avec un sourire malicieux :
— Il est vrai qu’avec Petros, tu as pris de mauvaises habitudes. A propos, t’appelle-t-il toujours Mme Dimitriades en baissant les yeux ?
— Oui, soupira Ana. Je présume qu’en Grèce, cela fait partie du protocole. Quant à m’appeler par mon prénom, il préférerait encore donner sa démission !
Les deux sœurs avaient toujours été très proches l’une de l’autre et le mariage de son aînée avec Luc Dimitriades, un an auparavant, avait été un grand moment de joie pour Rebekah.
— Je te rappelle que Luc a réservé ce soir au Bennelong, ajouta inopinément Ana.
— Tu sais, Jace est arrivé hier des Etats-Unis.
Bon sang, comment Rebekah avait-elle pu oublier cette invitation ? Un ange passa… comme l’image de Jace Dimitriades s’imposait à Rebekah.
Une silhouette impressionnante, de puissantes épaules, des traits aristocratiques, des yeux de braise — et une bouche à se damner…
Elle était bien placée pour le savoir !
Aujourd’hui encore — un an plus tard, donc — elle se rappelait parfaitement le baiser que lui avait donné Jace le jour du mariage de son cousin.
Jace était son cavalier et, durant toute la cérémonie, elle avait été troublée par sa présence à ses côtés. Lors de la photo de groupe, elle avait cru chanceler quand il s’était pressé contre elle… tout en fixant l’objectif comme si de rien n’était.
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